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ponte provient .:\,iùemment d 'u Il très gros Céphalopode, pe u t- ;; l re d'un A rchitel/.l/u"s: 
m~is les caractère! des ClIlbl'yons, qui n'ont quo 3m'" il 4""", son t trol) peu tranclH!S pour 
CJu'il 60il possible de les d.;tennincr d 'une faço n préci se. " 

ZOOLOGIE. - Sur deux types IIOIlr,;eoux r/'Ép;carù/es parasites d'un Cwuacé 
eL d'ult Srhizopode. Nole de 1\1 .• Jn.,-:s Bo~sllm, présentee par J'IL Alfred 
Giard. 

, 
" On a signa lé jusqu'ici des repl'csen lan ts de la famille des Epicarides 

i, peu près dans tous les groupes de Crustaces, sa uf cependant chez les 
Branchiopodes, 1('5 Slomatopodcs ct les Cumaces. Un type nouveau de ces 
Isopodes pa l'asiles vient d'êll'c découvert par Salvatore Lü Bianco: il e tait 
fixe sur un Cumace, dragué près de l' ile de Capri, pal' 1 OOOIU rl e profon­
deur; le distingué natllraliste de la Station zoologique de Nap les lui a 
allribué le nom spécifique de l{mppi. 

JI Cc curieux parasite, donl il a bien voulu me confier l' etude et que je 
désignerai $OUs le nom géneriquc de CWll onisc/U, cst Pl'obablement le t)'PC 
d'une famille 1101l"ellc d'I~pic:lrides qu'il cst malheureusement enCore 
impossible de canlcte l'lse r' définitivement, cal' l'exemplai re e ta it unique. 
C'etait une femelle adulte, p_Ir conséquent tout il fait de formee c l réduite 
;\ l'êtat de simple sac chiti neux , enve loppant un nOlllbl'c relativcment 
restn:'int d'œufs il un stade peu avanoé de Icur c\'olu tio n : elle avait ln 
forme d'une petite masse ovoïde, mesuJ'a nt un peu plus de 0"'''',5 dans sa 
plus gJ'ande longucu,' el 0"'''',3 dans sa lal"geur. Comme c'e" tle cas pOUl' 
u n certain nombre de gcn:'e s de ce groupe, elte ne formait plus autour des 
œufs qu'une simple enveloppe. sans aucune ll'ace de somites d isti nc ts ou 
d'appendices. Son ex.lrémite anterieure, qui la fixait sU!' l'hôte, s'e ffila,it 
en une sorte de pelit pedicule, vagucment unicu lé et termine par un petit 
disque adhesif la mainlenanttrès sol idement en place, même tllH'ès immel'· 
sion dans l'alcoo l. Celle simplicité de l'appareil de fixation, rare chez les 
Êpicarides extel'nes. est remarqu able si l'on con naît la si tuation particuliè­
l·cmcllt pe,'illcuse choisie par le parasite: il est e n cffet fixe sur la partie 
latérale de l'avant-dernier somite ph~al de son hùte; il n'est donc pro­
tége pur aucune cavi té, mais Hli con traire ballotte pal' tous les mOIl\'ements 
tres énergiques d'un appareil caudal d'une extn!l1le mobililC. Comme 
d'QI'dina ire, dans les genres où la femelle n'a qu'une seul e ponle a laquelle 
elle ne survit pas, le mitle a disparu à ce stade. 



SÉANCE DU 1 ::l JAN\'IEH 1903. 

Il L' h6te héber geant cet Epical' ide éta il un CH mace d '!lssez petite taille (il pei ne 3"""), 
qu i me !'<em bl e rep "cse nter un genre nou\'eau de la f(lmille des [ eucO llldœ. à hHlueile 
il appa[,tient sùre menL par l'absence d '~e u'l. ; III fOl'lne des (lutenn es, de~ pi~ces huc­
ca les et {l ~s ma.\ ill ipèdes; la présence d 'c.\o podites bi en d c"e lopp~~ se ul ement sur 
les trois prrmières paires d e pcrei<"lpocles; les ram es d es lIropode~ b i -al'l i cu lée~ et 1' ,'1 1>­
~ence de telson. Il se d is tin gue à r remiêrr l'ue d ~s t rois genres co nnus de celt e 
ramille, et même de CCli X des Ilu tl' e~ groupe~ de Î. l1l1l acé~, IM[' l'cxtr!lOrd inaire dél'e­
loppement d e l 'c:w ]lod i te branch i(l l du prem ir r ma" i II i pède qu i, non -eu lement, fo mme 
cher. ses congénè res, atteint l'e" trém[t t1 cl u rostre, ,n ais encore, quoique br'ise la son 
e"trt1m ité dis tale sur r un ique exe mplaire obser vé, d épa ssait cependant la longncul' du 
cephalot hora", 

» L'autre Épicaride es l p:lrasite c1'un Schizopode décrit par G,-O, Sa rs 
sous le no m dc GaslrosacclIS Normani. L'exemplaire etait ég.d ement unique 
el, probab lemcnt, s'étail cchappé de la cavitc incubatrice de son hôte . 
largement ouvet'te e t vide d 'embryons. 

~ Dan s cetl eespecc, que je désignerlli ~o u s le nom de Prodajlls Lol)/oneoi, la remelle 
adulte mesUI'ait 'l0l'" dans sa plus grand e dim ension. La Co,'me gcnerale rappelle celle 
du gen re Dajlls, éga lemen t paras i te de la cal' it é incubatrice des JlIysù, Illai ~ clle est 
encore pl us dt1gl'ad ce; les par ties latérales du pé.'eion , p rofoudément modifiees par la 
Illasse des œufs pondus, sc lH'oj etlenl en a\'~n t so us rorm e d 'u ne pai,'e de gl'Os lobes 
hémi sphél' iques, dépassan t de bea uco up le cé r"aloll 'lui e~ t co mm e cufoncé dans le 
p,·oCond s illon qui les sé pare, La partie do rs~ le es t ;1 peu prés reconnaissa ble su r la 
li gne médiane, el se Jll'Olonge par 'un plcon il peine modifié, termin é par un e elt tr;:­
mi té postél'ie ure bifurquée e t ..:ncore nettement métamel' isée, 

" S tU' la fa ce \'entrale, ou re l rou\'e la p(l"lie antérieure du corps ramassée en un e 
sorte de \'entouse complètement entoure..: pu la tête, avec les ant ennes el le rostre 
pointu, et les cinq premieres pa ires de péreiopod es res t.!es normales; les d eult der­
nieres paires ont disparu. Les parties latcra les du thora.;: , sous la poussee de l'accroi sse­
ment de l'ovai re, se sont fort ement dilatees el forment deu" gros bou1'I'e lets de [Jartel 
d'au tre du CO l'pS, A la parli e postérieure. entre les premieres paires de pl éopodes. 
lames apl aties el charnues, se trou \'e le mâle, d e tai Il e bea ucou Il pl us réd" ile (om ... , 6); 
so n pl éon est d'une stru ctU J'e tn:s partiellliè l'ee l jusi ifie lacréa l ioll d'un genl'e nouveau. 
Relatil'ement tres all ongé, à peine seg meuté sur ses bords et termi né par une pa ire de 
longs uropodes d igi tirormes, il présente, fai t excepti on nel, su t' la li gne m t'-diane d e la 
face ven trale , au "ù'ea u de i ' avant-dernier somite pical, Il n pén is médian et unique; 
c'est la premiè re fois {lue eet organ e est rencoutré dan s celte posi tion anormale dans . . 
le gro upe des Isopodes. Il 

PALÉONTOLOGIE. - Les Poissons du Pa ldocène belge. 
Note de 1\1. ~IAUR ICR L E RICUE, prcsentee par M, Albert Gaudry. 

It Les di verses formatio ns du Paléocène belge ont fourni de nombreux 
res tes de Poissons. aujo urd'hu i conservés au Musee roya l d 'Histoire nalu-




